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que temp" que je sois dans l'affliction, prêtez Toreilleà ma

voix.

Et quelque jour que je vous invoque, hàtez-vous de

m'exaucer.

Car mes jours se sont évanouis comme la fumée, et mes

os se sont sécliés comme du bois à demi consumé par le feu.

Semblable à l'herbe fauchée, je suis tombé dans une

extrême langueur, parce que j'ai oublié de prendre de la

nourriture. •

^ ^

A force de gémir et de soupirer, mes os tiennent a ma
peau.

Je suis devenu semblable au pélican des déserts, et au

èibou qui n habite que les lieux solitaires.

Je passe la nuit sans dormir et je me trouve comme un

passereau qui est tout seul sur un toit.

Tous les jours, mes ennemis me couvrent d'opprobres
;

et ceux qui, autrefois, me comblaient de louanges, me
chargent à présent d'imprécations.

Je mange la cendre comme le pain, et ce que je bois est

arrosé de mes larmes.

Je sens le poids de votre colère et de votre indignation,

car, après m'avoir élevé, vous m'avez brisé.

Mes jours se sont écoulés comme l'ombre, et je suis de-

venu sec comme l'herbe.

Pour vous, Seigneur, vous demeurerez éternellement, et

la mémoire de votre nom passera de siècle en siècle.

Vous paraîtrez enfin, et vous aurez pitié de Sion
;
puis-

que le temps est venu d'avoir compassion d'elle, ce temps

que vous avez marqué vous-même.

Car les pierres de Sion sont chères à vos serviteurs, et

ils s'attendrissent sur ses ruines.

Les nations craindront votre nom, Seigneur, et tous les

rois de la terre publieront votre gloire
;

Lorsque vous aurez rebâti Sion, et que .vous y aurez fait

éclater votre puissance.

Le Seigneur a tourné ses regards vers la prière des

humbles, et il n'a pas méprisé leurs demandes.

Vos merveilles, 6 mon Dieu, passeront jusqu'aux races

futures, et la postôritô la plus éloignée en rendra la glono

à votre nom.


